
           Je ne pouvais pas ne pas ne pas te dire Adieu. Ce matin, j'ai 
retrouvé les traits de ton visage. Tes cheveux bouclés ne cachaient plus 
tes grands yeux noirs fermés sur un mystérieux paysage. Ton sourire que 
rejoignaient deux sillons parallèles creusés par les multiples âges que tu 
as déjà vécus et ta peau restée douce au toucher m'ont émue dans cette 
chambre froide pourtant. Tu y reposes enfin, fidèle aux idées, à l'Amour, 
à l'Energie qui t'on fait vivre et mourir. Ces liens que tu as tissés de par la 
cité, la terre et la mer, pour les Hommes; les pages de ce vaste livre de la 
connaissance que tu savourais avec tant d'ivresse, nous continuerons à 
les faire vibrer sous ton impulsion immortelle, poétesse qui recréait 
chaque jour le Monde, les Océans et les Univers. 
 
Dominique                                                                                    
 


